
 

 

 

 

 

Un jour, dans le cadre d’un emploi étudiant, un homme m’a dit : 

les femmes c’est comme les lois, c’est fait pour être violées. Ça m’a 

mis mal à l’aise, même si c’était dit sur le ton de la plaisanterie. Le 

soir, en quittant mon poste, j’ai regardé plusieurs fois derrière moi 

pour être sûre qu’il ne m’attendait pas. 


